
Ornitho branchée : fin février à fin mai 2014 

Le printemps 2014 n’aura pas déçu : chez les nicheurs comme chez les migrateurs, l’actualité s’est 

révélée riche en rebondissements, avec plusieurs « premières » à la clé pour la Touraine. 

Côté nicheurs, c’est une première donnée de reproduction avérée pour le bec-croisé des sapins qui a 

marqué la période. Un jeune oiseau est ainsi observé quémandant de la nourriture à un mâle adulte 

le 9 avril à Continvoir, sous les yeux d’un observateur chanceux et un peu incrédule ! 

Côté migrateurs, pas moins de 2 espèces sont venues s’ajouter à la liste des oiseaux du département, 

où elles n’étaient pas forcément attendues de sitôt !  

 

Il y a d’abord eu ce CHEVALIER A PATTES JAUNES**, espèce américaine très rare en France, qui a eu la 

bonne idée de stationner du 28 avril au 7 mai sur la désormais célèbre sablière de la Fosselette, à La 

Celle-Saint-Avant. Ce séjour relativement long a permis à beaucoup d’ornithos locaux ou régionaux 

de profiter de l’aubaine, d’autant plus qu’il était relativement garanti de l’observer dans de bonnes 

conditions. 

Peu après, le 15 mai, c’est une STERNE DE DOUGALL* qui fera une très courte halte devant l’affût d’un 

photographe posté sur les bords de Loire à Luynes, lui laissant tout juste de le temps d’appuyer sur le 

déclencheur pour immortaliser l’oiseau. Bien que cette espèce menacée se reproduise en tout petit 

nombre sur les côtes bretonnes, son apparition à l’intérieur des terres  est tout à fait exceptionnelle. 

Il s’agit ainsi de la 1ère observation de cette jolie sterne en région Centre et seulement de la 4ème 

donnée connue pour l’intérieur des terres. 

 

Par ailleurs, les deux ibis falcinelles* ont continué de stationner, jusqu’au 11 avril pour celui de 

Chambray-lès-Tours, et jusqu’au 16 mai au moins pour celui du lac de Rillé. De plus, un autre oiseau 

(à moins que ce soit celui de Chambray) a été observé en vol vers l’aval le 21 avril sur les bords du 

Cher à Tours. 

Parmi les autres faits marquants, on peut surtout retenir l’observation d’un groupe record de 4 

guifettes leucoptères* le 5 mai sur la Loire à Cinq-Mars-la-Pile, dont n’a malheureusement pu 

profiter qu’un seul observateur. 

Excepté l’observation d’un groupe d’au moins 30 mouettes pygmées le 17 avril au lac de Rillé, les 

autres données remarquables sont à chercher du côté des passereaux, avec notamment la présence 

d’un pipit rousseline le 19 avril à la Fosselette, d’une pie-grièche grise le 26 mars à Neuilly-le-Brignon 

(déjà notée les jours précédents par les riverains), d’une pie-grièche à tête rousse le 26 avril à 

Parçay-sur-Vienne et enfin d’une rousserolle turdoïde le 17 mai à Chargé... en bord de Loire ! 

 

Terminons avec les traditionnels anachronismes, qui concernent ce trimestre un harle bièvre noté le 

21 avril sur le Cher puis le 30 avril sur la Loire à Tours, et surtout un pipit spioncelle observé le 16 mai 

sur la Loire à La Chapelle-aux-Naux, bien loin des prairies montagnardes d’altitude qui constituent 

son habitat traditionnel de reproduction et où il est censé se trouver à pareille date ! 

 

Julien Présent 

 

Espèce* : espèce soumise à homologation régionale 

Espèce** : espèce soumise à homologation nationale 
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